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NAMCY à [eut PIANTONI
Comme à l’approche de chaque Reims­Nancy, j'ai reçu le

« poulet » habituel de Lucien Perpère, toujours sourieux de
meubler « Allez Reims », qui, soit dit en passant, est un des
journaux de supporters capable de servir deModèle,
« On pourrait peut­être axer la présentation de l’équipede

Nancy sur cam lie Co:tin ancien Rémois » ajoutait à peu prèsPerpère.
Oui car « Monsicur Camille » a porté, lui aussi, les cou­

leurs du Stade. Je dis lui aussi car, à Nancy, il n’est p s le
prem'er dans ce cas, Il est ie troisième entraineur du F. C.N.
dans le genre puisque Brembillu «L Jacques Favre ont dirigé
auparavant les (co‘balleurs Jorrains après avoir joué àReims.
Pour nous Nancéiens ce n’est donc plus une nouveauté, Ce

n’est qu’un lien supplémentaire eritre Jes deux clubs, le plusriche, le —'us glorieux des deux aidant ainsi indirectement
l’autre, vui cherche toujours la grande consécration.Je n’ai pas l'intention de vous dire ce qu’est le F. C.Nan­
cy. Roger Chabaud l’à fait la saison dernière avec tant de fi­
nesse et de psychologie que j'aurais probablement honte de lacomparaison,
Je ne t‘ens pas non plus à axer ce papier sur CamilieCot­tin dont j, craïndrais de blesser la modestie, Car Coitin, pour :

homme excelient qu. fait son métier avec conscience mais ne
demande jama's qu’on braque les projecteurs sur lui.Battus ou va.ngqueurs, les footballeurs nancéiens n'enten­dent jamais la voix de leur entraineur au vestiaire, sitôt la
dariie achevée, Maitre de soi Camille Cottin sait attendre son
moment, Je l’a! vu à Angers, en septembre, souffrir de la sé­
vère défaite de son équipe (3­0) devant un public qui avait étésie­ €: qu’il aurait vulu satisfaire. Cottin, j'en suis sûr,était a­cablé : le F. C. Nancy avait été balloté par lesAnge­ins, prat quement inexistant, en un mot décevant. CamilleCottin a attendu le lendemain matin, dans le rapideParis­Nancy, peur formuler sa première observation, Encore fui­elle
exprimée dans une conversation d’homme à homme avec lecapitane Deladerière car Cottin, avant de faire une critique
dev>né toute l’équ'pe, s’isole quelques minutes avec chacun
dés joueurs. _
Nous avons connu, à Nancy, l’impétuosité de JacquesFavre,un garçon aux idées multiples mais encore aux paroles trop

vives, Aujeurd'hui nous nous reposons si je puis me permettrecette expression, en faisant remarquer que j'y mets une no
tion de confort, de bien être, de détente, de relaxation, comme
disent lesAméricains.
Bon, voic. que j'ai tout de même disserté sur CamilleCot­tin. Lucien Perpère vous avez gagné, !
Et cetle équipe de Nancy ? Nous n’en sommes pas à laMi­

Carème, époque faste du club lorrain comme l’écrivait Cha­baud l’an passé dans ses colonnes. Vous voyez de suite ce
ous cela peut donner.
Nagy parti en Algérie, la défense nancéienne, déjàmalassurée d’ordinaire, n’a pas trouvé d'équilibre d’autant que
| C'est une présentation de Michel LAURENT |
Sieber, arrière effacé mais utile, a été muté à Béziers, L’ex­
An­ev.n Moureau a jous de malheur, Quelques mauvais ré­
flexes ajoutés à la méforme de ses arrières, l’ont condamné.
En partie injustement, Mais i] fallait « faire quelque chose».
C’est donc Moser, un tout neuf, originaire deMulhouse­Dor­nach, comme Salzborn, qui garde maintenant le but nan­
céien. Il! l’a fait convenablement devant Nimes, à dire vraipeu entreprenant. Tout à l’heure j'ai bien peur qu’il en ailleautrement,
Aveo Moser le F, C, Nancy a introduit un jeune de plus

dans son équipe qui compte déjà beaucoup de footballeurs
inexpérimentés. C’est le cas de Dorsini, Brych, Chivilo.Une
équipe oui, d'autre part, souffre d’une insuffisance au poste
d’avant­centre. Bottollier, (Un Rémois de naissance), vieux
serviteur du F. C, N,, fait de son mieux, Mais il se rend

(Suite page T7)

CE REIMS ­NANCY

Un tandem d'intérieurs inédit
Maouche et Penverne que notre do­
cument montre à l'entrainement,

(Photo et cliché « Union »)

parfumé de FRANCE ­U.R.S.S.
Après l’étincelant  Reims­St­

Etienne du 30 septembre, c’estle match Reims­Nancy que le
Championnat de Franceprofes­
sionnel de football offre au­
jourd’hui au public rémois,En fait, ceReims­Nancy
n’aurait rien de particulière­
ment alléchant pour la clientè­le sportive. si France­URSSne l’avait singulièrement reva­lorisé.
Car Reims­Nancy c’est l’oc­

casion pour le public rémois de
pouvoir applaudir trois desglo­
rieux vainqueurs de l’équipe
soviétique : Jonquet, Vincent
et Piantoni, et plus particuliè­
rement les deux derniers nom­
més qui forment l’aile gauche
du « onze » tricolore,
Si nous soulignons ce «plus

particulièrement », ce n’est pas
que nous mésestimions le rôle
joué par Jonquet dimanche
dernier à Colombes. Jonquet est
évidemment un rouage essen­
tiel de l’équipe de France.
Mais on a dit quePiantoni

avait été le meilleur joueur decz France­URSS, et Vincent a
marqué l’un des deux buts
français. Voilà ce qui, à nos
yeux, justifie le « plus parti­
culièrement » dontpourrait
s'offusquer Jonquet.
Certains ont d’ailleurs pré­

tendu que Piantoni était mal
utilisé dans l’équipe de Fran­
ce, Ce sont ceux qui ne voient
dans Îe « Bout d’chou »nan­
céien que le réalisateur au« gauche » meurtrier. Mais
Piantoni n’est pas que cela, et
Batteux lui permet justementde démontrer qu’il est un vé­
ritable intérieur, organisateur
et régulateur du jeu,
Piantoni, ce sera la grands

attraction de Reims ­Nancy,
match que les supporters ré­
mois suivront avec l’espoir de
saluer le premier but deVin­
cent en championnat, puisque
l’ex­Lillois à prouvé d'evant les
Russes qu’il avait retrouvé le}
chemin des filets adverses,

Marcel LARDENOIS.!

GARDETT
entraîneur deReims
pour (l’autre) Nancy­Reims

OUR son entrée dans le
Championnat de France des
supporters, ‘organisé par Eu­

rope No 1, aveve le concours de« L'Equipe » et « France­Foot­
ball » et doté comme chacun sait
d’un premier prix de dixmil­
ions, « Allez Reims » est opposé
‘êtte semaine à « Allez Nancy ».
C’est un choc qui, à l'ombre de

celui qui opposera les formations
professionnelles sûr le terrain, ne
manque pas de couleur et en vue
duquel les équipes sélectionnées
sa sont préparées avêc le plus
grand soin.
On sait que le match prévoit

daux parties — pardon, deuxmi­
temps — et que les qualités du
parfait supporter (et de la par­
faite supportrice) y sontmises
s'est vu attribuer un
de la plus haute réputation puis­
qu'il s'agit de Maurice Gardett,
animateur d'Europe n* L qu’il
nous plait de vous présenter ici.
Le poil noir et dru, la mousta­

che en bataille, l’œil tourmenté,
Gardett a beaucceup voyagé, vécu
en Angleterre, au Maroc. Il à fait
tous les métiers : représentant,
cuisinier, épicier, journaliste, pho­
tographe, sommelier.
Nous pensons bien que la seule

chose qu’il ne connaisse pas, c’est
le football. Ce qui nemanquerait
pas d’inquiéter ceux qui tremblent
pour le succès de nes couleurs,
mais laisse parfaitement confiants
tous ceux qui donnaissent l’esprit
d'à­propos et le dynamisme du« farfelu de la radio».
(LIRE L'ARTICLE ENPAGE SIX)
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DUCRETETTHOMSON)JU)Ré
L'éA6istoice de la Semaine

Retour de Toulouse où le
Les réripéties du match ontStade aété naturellementété sévèrement battu.longuement
commentées avant qu’un Sommeil tourmenté ne s'empare dechacun.

Comme lesurveillant
ments encinquanteavisant

minutes ! »
train approche de Paris au

des wagons­couchettes
« Plus que cinquanteminutes,pétit matin, lc

dans les comparti­
plus quepasse

Alors, le président Henri Germain, sortant probablsment
de sen rêve
encore égaliser…»« Cinquante minutes ?Mais alcrs, on peut

pr
LESDOULEURS
VONT SE REVEILLER

A son retour de Lisbonne, Pen­
verne apprenaiît — toui comme
nous — que des clubs imaginant
que Reims allait céder les joueurs
qu’il n’avait pas encore fait en­trer en championnat (et par
conséquent qualifier pour jouer
dans un ciub de première divi­
sion) constatait :
— Evidemment, ça vaui pour

Bliard et Leblond, maismoi
aussi, je n’ai pas encore joué !
— Tu veux donc quitter le

club, tu n’y es pas bien ?
— Oh ! si, Reims est un très

bon club et je m’y plais,mais
voici l’hiver etmes
vont me faire mal. Je serais si
bien au climat de la Côte d’Azur.
@ LILLE PRESENT

AREIMS­SAINT­FETIENNE
Lille est en seconde division,

mais deux de ses plus brillants
éléments ont cependant partici­
pé au match terrible de divi­
sion 1, Reims­Saint­Etienne : les
ailiers Vincent et Lefèvre.
Leur ancienne communauté de

maillot explique d'ailleurs cetie
poignée de mains de félicitations
de Vincent à Lefèvre lorsque ce­
lui­ci eut réussi un but pour ses
nouvelles couleurs, car, jun
jouan! ailier gauche, l’autre ai­lier droix dans les équipes
adverses, les deux anciens coé­
quipiers se remettaient face à
face pour chaque remise en jeu.Et l’on se souvient qu’il y eneui onze !

la pièce demande : « A part cela
beson de rien 2... »

opérations ­

@  DESIR INEXPRIME
MAIS EVIDENT

Visite de courtoisie dans le ves­
tiaire siéphanois avant lematch.
Snella et Wicart demandent à
Batteux le moyen de seprocurer
du champagne.

Puis Batteux avant dequitter
« Si, fait Jean Snella en riant.Mais il ne formule pas le sou­hait.
On lle comprend bien cepen­

dant : les deux points. Mais ça,
cela ne se donne pas, il faut lesgagner.
e SANSALLUSIOND'AILLEURS
« Docteur, do­teur, fait­on à la

mi­temps de Reims (amateurs).
Laon, On vous a cherché partout.
— Qu'’y a­t­il| un joueur bles.»
— Non, un spectateur piqué
par une guêpe ! Mais Hainaut a
donné un remède : aller dans un
restaurant chercher du
pour en frotier la plaie !

Curieux procélié, J’en ai con.nu un autre frotter avec de
l'oignon, Ce sont des p>rsonnes
mariées qui me l’ont précon'sé !

persil

@PENVERNEOPPORTUNISTE
Reims ­ Saint­Etienne comptait

parmi ses spectateurs un hôte de
marque : le professeur Trillat, ce
Lyonnais bien connu des footbal­
leurs français dont il opère les
genoux. Etail­il venu pour l’at­trait du match ? Pour informer
ses amis lyonnais ? Par sympa­
thie pour ses amis stéphanois ?En tout cas, Penverne, qui estun bon client pour les genoux, lechercha longt­mps pourprofiter
de cette occasion et obtenir une
utile consuitation.
@ LE PREMIER

ET LEDERNIER
Baiteux va sportivement félici­

ter Snella de la victoire de sespoulains.

finir. !
@ CE SERA POUR

PLUSTARD...
Rencontrant Penverne après le

match, Paul Nicolas lui déclare :« Dommage que tu ne sois pas
rétabli. I] y avait une belle place
à prendre. »
Et il devait, rencontrant Un

groupe de journalistes, leur dé­
clarer peu après : « Eh oui !
vou, écrivez partout que Louis e:;
Marcel seront les demis de l’é­
quipe de Fran­e, Rien n’est en­
core fait, car nous ne sommes
pas convaincus,
Armand devait en rager…

(æ) CE DOIT­ETRE SON FILS ?
Appel à marqué deux des trois

buts de la Hollande et valu à
son pays la victoire contre laBelgique,
Bram, qui entre dans sa tren­

te­sixième année, est toujours in­
ternational !I nous rappelle cette expres­
sion imagée : celui­ci, pour l’ar­
rêter de jouer, i] faudra l’abattre
à coups de fusil !
@)  (CHOIS)ISSEZ

LES COULEURS !
Depuis le début de la saison,

le Stade de Reims a fait un réel
effort dans lle domaine vesti­
mentaire, maïs pas toujours heu­
reux, on doit le dire,Manches
longues, manches courtes, blou­
sons et mariage de nombreuses

\ranc
denc de *
Sedan­Strasbourg a

la plus petite recette depuis le
début de saison. Précisons que

A ete a dati JE

Chez nos voisins troyens, les
joueurs se sont plaints que le
public, par ses sarcasmes, les
empêche de jouer. Une trêve a
été conclue et… Troyes a été
battu par le Red Star,mar­
quant par Broccolichi.
Broccolichi ? Ce joueur cédé
1u club audonien pour... un

symbolique. Qui parle
hausse des prix ?

réalisé
Sedan venait de Fardre plu­
sieurs matches consécutifs.
Ce qui signifie que l’enthou­

siasme ardennais est comme
celui d'ailleurs : il lui faut
des succès pour l'entretenir !*
Hédiart est un « gars de

chez nous » puisqu'il est Laon.
nois. Le « chtiot », comme On
l'appelle, a
l’an dernier.été international+
J'ai demandé son âge à

Maurice Gardett, qui présenteCham­Ssup­Allez Reims dans Ile
pionnat de France des
porters. Il m'a répondu
— Trois fois et demi le to­

tal de mes deux mains.
J'ai alors commencé à crain. ÿ">dre pour le succès dumatchqui devait nous opposer à

Nancy, Et j'ai eu la révélation
de la compétence de notre en­
traineur pour diriger notre
équipe lorsque j'ai su qu’il
avait été la vedette du dernier
film de Ralph Habib : «Club
de femmes ».e
« En France, il y a un grand

club, une grande école,Reims.
J'ai toujours été frappé par lejeu des Champenois, Jorsque
nous les avons rencontrés ».
Qui a dit ceci ? Roger Pan.

ttini, qui sera ce jour notre
plus dangereux adversaire.Et qui a marqué les deux
buts du dernier Reims­Nancy.

couleurs. C’est la tenue maillo;
rouge et blanc (dernière disposi­
tion), culottes noires ci bas rou­
ges, qui nous est apparue la plusheureuse.
Mais peui­être devrait­on or­

ganiser un défilé de joueurs por­
tant chacun une desdites tenues
devant un jury de dames habi­
tuées des matches ?
Ainsi celles­ci  pourraient­elles

contribuer au succès (spectacu­
laire\ de nos couleurs,
@RECHERCHE

ENPATERNITEÉ
Fontaine tre au but, Ferrand

pare mal la balle et celle­civa
pénétrer dans le but lorsqueHi­
dalgo qui à suivi, lui fait fran­
chir la ligne, Qui a marqué ?
Fontaine, assurément ! Mais si

l’on s’en tenait à la règle, c’est
Hidalgo qui devrait être crédité
dubut,
La, problème n’a d’ailleurs pas

de soluiion dans l’absolu.
Voyon, ce cas par exemple :

(suite page 6)



DEVEFECOOOOCEOEECCNTECEOEOEENO DER DEEETERHENEETNANCY
qui ne laisse pas indifférent

NE de mes relations nimoises, se trouvant par hasardau
match Nimes­Reims, m’a rapporté une histoire charmante.
Un dy ses vo.sins commenta à la fin de la rencontre la

conclusion du parier où je présentais mes compatriotes, J’avaisle malheur d’y écrire : De toutes façons, Nimes plaira !
Le spectateur rémois a dit le plus normalement dumonde
« « Ah ! il y va Un peu fort, celui­là ! Y à de l’abus !»

Je m’en excuse donc ! Nimes n’a pas pu. Du moins Saimnt­
Etienne a tenu, mais trop bien n’est­ce pas ? mes promesses,
et les siennes par la même occasion, La condition de journaliste
sportif expos, à de cruelles mésayentures, Quand eile s’exerce
dans un journal de supporters, c’est bien pire. On y tremble
entre le bourrage de crâne et le dénigrement. La route du but
est et restera barrée.…. ou nous gagnerons parce que nous som­
mes les plus forts ! Que si entre ces tentations il se glissepar­
fois — tout arrive — un grain de bon sens et un jugement per­
tinent, grâce nous soit rendue pour toutes les balivernes aux­
quelles nous sommes exposés.

« »

De St­Eiienne à Nancy, le chemin parait coupé. Pourtant,
l’attaque nancéienne sait être irrésistible. Football toujours con­
certé en sa vive spontanéité, Nancy ne m’a jamais laissé indif­
férent, Ses défaites mêmes ont du panache, Je n’aime guère le
terme d’attaquants de pacrhe par quoi on s’obstine à caractériser
Hédiart, Deladerière et Cie. C’est un terme qui s’use très viteei qui risque de se rouiller. Il évoque surtout des souvenirs guer­
riers dont on se passerait volontiers. Au reste, il y a eu plusieurs
versions du jeu nancéien. Au temps d’Aballay, de Klemens, de
Lorenzo, le jeu nancéien rés me race Piantoni­Delade­ifnüsEN QTETE Is seares néanmoins en hommes CH rang,ei tout valse autour d’eux. Si les matches ne duraient qu’une
demi­heure, les Nan­éiens seraient jrrésistibles. Ils n'ont jamaispu réussir l’amalgame entre une arrière­garde cuirassée et une
avant­garde de chevau­légers. Voilà le vocabulaire guerrier quise venge.

J'ai évoqué en Aballay et Lorenzo deux figures du footbau
nancéien ; le premier fait pour jouer Othello, le second volon­
tiers ténor napolitain, Il m’a fait rire un jour par sa drôlerie.
Un arbitre lui av it fait une observation qu’il jugeait cavalière
en sa forme. I s’exclamait et ça donnait à peu près ceci :

— Moi, in Argentina, in Brazile, in Italia, ai réçu desobser­
vationes de l’arbitre,. Y m'’appélait : « Signor Lorenzo, vénezici Bene, In Francé, y mé fait oun geste d’adjudanté,Comméà oun pétit garçon. Is aimé pas ça».

RogerCHABAUD»
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Vous ne iesconnaissez pas
Daniel! BRYCHIl vint en 1953
de Bayeux où il est né le 20
mai 1934, pour signer une li­
cence de stagiaire au F. C.Nan­
cy. Pendant 3 ans, la « peur »
Demi ou inter.
du decteur Boileau ­paralysa
Brych. Mais le jeuneNormand
s’est révélé subitement cette
saison au poste de demi. Il n’est
pas sans rappeler étrangement
le Roger Piantoni de1951.

HilarioCHIVILO
Arrière gauche. Né le 16 décem­
bre 1931. Ce défenseur clair­
voyant et énergique vient de
Faucigny (Haute­Savoie). Il a
pris la place laissée vacante' par
Sieber parti à Béziers. Et il s’en
tire fort bien, à la grande sa­
tisfaction de CamilleCottin.

Pierre DORSINI
Ailler gauche. Né le 23 avril
1934 à Villerupt. Attaquantde
poche (1 m. 63, 66 kg)comme
le sont la plupart des avants du
F. C. Nancy. Très vif, rapide et
bon tireur.MOSER
Gardien de but. Stagiaire, ve­nant de Ligny­en­Barrois. A
remplacé avec succèsMoureau,
lui­même remplaçant Nagy rap­
pelé enAlgérie.
­Sous leChampagne,
du Siade €; des résultats de
matches dans la vitrine publici­taire de « RAPID'’ ANNONCES »

TOUTSAVOIRSUR
LEMATCH...
NotreGoal­averagep. ceg­à ==}
Chez nous .... 11. à; TC
A l'extérieur T 6 1,16 Ne
Au VORT 1500000 a 13 1,61
G.­A. de Nancy BANQUENATIONALEp. ce g­a.

Ones: 101 avousess 24 0,58 POURLECOMMERCE
A l'extérieur 3 9 0,33 ET L'INDUTRE
Au total ..….....… 10 21 0,47

Nos butteurs REIMS
1. Fontaine .. 13 15, COURS LANGLET ­ Tél. 46­92
2.Glowacki 3
3. Siatks.. . 2 x
4. Hidalgo, Maouche, Davanne 1

TOUTES OPÉRATIONS
DE BANQUE ETBOURSE

2 0 SES VIRE V0CS D CNT MO ITS OTES
et ceux deNancy

.Hediart.
2. Bottolier, Dorsini— Pian­Dela ière, =4.Bryce spa ae ; Bi rh

HORLOGERIE
Butteurs nationaux ÇÔ,.fèvrerie
. FONTAINE (Reims) 133——=z 28—
Meklcufi (St­Etienne) 13

3. Cisowski (R. C, P.) .…. + 12CO M D 10 ; R
4. Njo Lea (St­Etienne) .. … 9
5. Jonnson (Lens) _. eu 7
6. Lefèvre (St­Etienne)... 5
Skiba (Strasbourg)
Cosson (Lyon) .. ..— ;DE
Challenge MARTINI B = SA EN Ç 0 5;
de la meilleure attaque
1.Saint­E 34but ‘; pou arr 0 FACE PALAIS DE JUSTICE
3.REIMS... 214. La rue sapri LR ­
5.Marseille pe =
|6. Strasbourg.. 15
7.Nice. ï 14

Toulouse ,. 14
Lyon .. 14

R EIMS
12 ue duGénéral­Sarrail
Téléphone : 29­55 &29­56

ASSURANCES CONTRE TOUSRISQUES
CHALONS6, duTéléphoneFour7­63rue

— EN UN COUP D'ŒIL © |, L'ÉCLNNE85, Place Drouet­d’Erlon
LECLASSEMENTCedimanche REIMS — Tél. 56­95Is joueront le SALLE POUR REUNIONSTotaux4Nmlre ovembre || PLOCATION POUR LE CATCH&s ; : sc || PLA BOXE ET LES DEPLACE­1. Saint­Etienne 15 à Lyon e à Paris | MENTS « D'ALLEZ­REIMS »

2. REIMS 10 Nancy es Marseille Résultats Sportifs
3. R. C. Paris .. 10 Strasbourg | St­Etienne | Quvact tépte. Ja,nuit
4.Lyon 10} St­Etienne Toulouse |à |5. Sochaux .. 9 Rennes àNancy
6. Marseille 9 àNime à Reims | ELECTRO = MENAGER Ï s ie br a s =
8. Strasbourg 8 à Paris Angers | | D E PA N N AGE
9.Angers 8 Toulouse à Strasbourg

; 10.Nice 81 àMonaco Valenciennes | = Toutes les grandes marques­
11, Sedan . 8 àMetz à Nimes | RADIALVA
1%.Len, 7| Valenciennes Monaxo | GRANDIN
13.Nimes 7| Marseille Sedan | RISET­DESJARDINS
14. Namey.. e LE ï àReims Sochaux Gallois 8, rue Colbert
15. Valenciennes 6 à Lens àNice Technicien
16.Monaco 5 Nice àLens

; 17,Metz â Sedan àRennes
| 18. Rennes 3] à Sochaux |­ Metz

outre Tr me

EPERNAY
21, rue des JancelinsTéléphone 6­€5

AssurANCcCES ANDRÉ LAMBERT
POLICES AUTOMOBILES normales ou

Agence générale pour la Marne de ““LA FONCIÈRE TRANSPORTS ””

Sans

nançune

SES

SPECIALITESPARIS
87, rue Saint Lazare
Télé. : Trinité 24­00 &24­01
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REIMS
Maillot :Bleu

Manches: Blanches
Culotte :Noire
Bas:Bleus

Ent. :BATTEUX

Successeur
GRAND CHOIX ENTÉLÉVISION

RADIODISQUES
PHOTO =CINE
38, place d'Erlon ­REIMS
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A Reims, le 20 mai 1956 .
Nancy bat Reims 2 à 1.
L'équipe : Jacquet, Dä­

vanne, Jonquet, Siatka, Le­
blond, Baratto, .Hidalgo,Glowacki, Bliard,Templin.
Buts :
Pour Nancy :
Pour Reims :

Kopa
Piantoni,Hidalgo.
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Vincent11
Maouche 10

Fontaine 9
Penverne8

Glowacki 7
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Brasserie ­Restaurant
“MÉMÉ ’COURTPROPRIÉTAIRE
Tous les Jeudis : COUSCOUS ALGÉRIEN
Les Vendredis : BOUILLABAISSE MARSEILLAISE
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ANancy : Nancy bat Ni
mes : l à0.
L’équipe : Moser, Tazop­pe, Griffiths, Chivilo,

Brych, Collot, Hediart,
Piantoni,  Bottolier, Dezla­
derrière, Dorsini.
But : Piantoni.



On jugeraREIMS­NANCY... auThéâtre
Résultals Sportifs

Rendez vous des Supporters
Repas à touteheure

SALLE DERÉUNIONS
CHARBONS DECHOIX
BOIS DECHAUFFAGETHERMOGAZ
MarcelTHI
3, rue Gérusez ­ Tél. 24­98
LIVRAISONS RAPIDES

ETSOIGNEES
CAFÉ du
LION DEBELFORT
Marcel CHAPPAT
37, Place d’Erlon
— Téléphone 48­17—
SALLES DERÉUNIONS
RÉSULTATS SPORTIFS

‘
; CONTINENTAL‘‘24, rue BuiretteREIMS?A ;A ‘| DODGE|;‘ AMERCEDES
RESTAURANTHOTELCOLBERT

Chef de cuisine :
Marcel DUMAIGNE

64, Place d'Erlon ­REIMS
Téléphone 55.79
SALLES PRIVEES

POUR REPAS DEGROUPE
L’entrée est plus petite

que sa renommée
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=ters de Nancy et de Reims, ven­
=dredi, au Théâtre deReims.
=Première mi­temps (à 19 h., à la

Brasserie du Théatre) :
1. Cri de guerre du club.
2. Supporter le plus enthou­siaste.
3. Engcouragement soncre.
4, Connaissance du football.
5. Meilleur supporter féminin.
6. Plus joli geste envers l’adver­saire.
7. La chanson des supporters.
8. Supporter perspicace.*

Deuxièmemi­temps
au Théâtre) :
1.Harmones,(à 21heures

fanfares, chora­—®

rampes
. Connaissance des spcerts.
Bel canto.Discophiles.Petits ensembles,Pcorte­paroles.
Shoct surprise.Débrouillards.*%

En dehors du comité d'’Allez­
ZReüimns, qui ne ménage pas sesef­
Le ba.…allon du mateh ottezt à GilbeztBécaud
WNOUOLOOISEENERIECEEENERLELOOIOEOEOEEEONEN EEE ET EOOREEORECERCEOEEEEERCOOOEO IEEE EEEEEE COOOOEECE EEE EVECTEVE

roms ce ceux qui nous apportè­
rent leur precieux concours pour
ces difiérentes épreuves, par Or­
dre d'entrée en jeu :
Madame Antonio, MePelthicr,M. Monmes:in et les Jeunesdes

Mesneux, M. Jean Barreaud et la
chorale mixte universitaire, Mile
Jacqueline Gaubert, M. Tercinet
M. Nemeur et les C‘gales Rémoi­
ses, M. Claude Burette.
D'autres noms sont à citer qu’il

ne nous est pas permis encore de
divulguer au moment demettre
sous presse peur ne pas contrarier
l'effet de surprise. Nous le ferons
dans notre pÆchain numéroen
exposent les amusantes péripéties
Ge la rencontre.e
Après l’entracte, Gilbert Be­

caud, accompagné par Raymond
Bernard et son ensemble, entreàsin teur en scène pour une lon­
gue et pourtant si courte présen­tation.
Il démontre qu'il est demeuré

l’idcle de la jeunesse et l’on suu­
haite que figure encore à son ré­
pertcire qu’il renouvelle constam­

BAGATELLES
(suite de la page2)

un shoot de loin va être aisé­
ment arrêté par le gardien, Sur­
git Un adversaire qui fait sem­
blant de dévier la balle, provo­
quant un plongeon dugardien.
La balle poursuit sa rouie sans
avoir été touchée par personne etrentre.
Qui a marqué ?
Evidemment, dira­t­on, le pro­

blème à perdu de son importan­
ce depuis que Martini a créé le
chailenge de la meilleure aita­
qu>, qui concerne seulement le
toial des buts marqués et non
plus l’auteur des buts.
@ SON PREMIEROFFICIEL
Jean Vincent a­t­il! fermé les

yeux [orsqu’il marqua le deuxiè­
me bwi de la France contre J’U.
C’est ce qu’on est droit de se

demander car, à la fin dumatch,
dan, les vestiaires deColombes,le R3mois re précipita sur un
joueur soviétique et lui dit en lui
tapant sur j’épaule :

Ailez,  Tatou­li‘ne,
moi un autographe.
Or, ce joueur n’était autre que

Yachine, le gardien de bui, et
Vincent ne l’avait pes reconnu !
Jean Vincent marquera­til au­

jourd'hui contre Nancy sonpre­
m'er but officiel avec Reims ?
@ LESOLEIL

DE CHEZ NOUS
Lé Gallo's Griffiths s’acclima­te peu à peu à Nancy, mais il

regreive, sinon Sète, dumoins:
son soleil.
— C'est curieux, a­t­il dit dans

son frança)s très correct, moi, un

donne­

homme du pays des brumes, j'ai
un besoin de soleil. Je suis de­
venu frileux et je me demandesi je pourrais vivre à nouveau
chez moi, Pour moi, la décou­
verte de la Méditerranée a été
quelque chose de merveilleux ».
@ LA SORTIE DUSANGLIER
Roger Marche a­til fait pré­

maturément en plein milieude
France­U.R.S,S. ses adieux à l’é­
quipe de France ? C’est bienpos­
sible, mais ce drame dans le
triomphe, comme une larme sur
un visage de joie, n’est pas pas­di inaperçu. Plus secret a été
un autre drame que celui­ci pro­
voquait en sortant, Marche a
fait rentrer celui des rempla­
çants qui permettait la solution
la pius rationnelle, le demi Tel­
lechea, Ainsi — un seul change.
ment étant autorisé —Fontaine,
qui était prêt à relayerGrillet,

Les Joyeux Rissignolstent heureusement cequi comp'è­spec.acie

fut­il contraint de demeurer sur
le banc.

BRYCHANALYSE »…
Daniel Brych, qui est devenu

un ttitulaire du F, C. Nancy au
poste de dem/­aile, a longtemps
raæié json entrée chez Jes pros
lorrains : il avait peur de jouer
devant Je docteur Boileau. Aussi
fallut­i] qu’avant un nouvel es­sai, le directeur sportit nan­
céien prenne son joueur à partet au terme d’une amicale con­
versation, le libère de son com­
plexe !

ps,° «

@ LACHANSON
DU FOOTBALL

Comme « Allez Reims »discu­tait avec M. Garetto, d’Europe
N° 1, du programme du specta­
cle prévu à l’occasion du cham­
pionnat de France des suppor­
ters, on fut assez perplexe pour
établir la liste des chansons que
Gilber: Bécaud ferait entendre.
— I y en a une à laquelle on

devrait s'attendre, fit l’un.
— Ah ! Et laquelle ?
— Ben voyons : Ba.allon !

Tous les entraineurs et tous lesl'eau des
sportifs pratiquants, c'est l'eauathlètes le savent :
d'EVIAN Source Cachat.1956­57

Coupe nationale des Juniors (Chal­
lenge Gambardella), organisée par
la F.F.F. avec le concours de la
Société des Eaux d’Evian.

Ecoutez la Tribune Sportive de l'eau d’EVIANsur
RADIO­LUXEMBOURG chaque Mercredi à 21h.42.

Voici le programme des seize forts depuis quinze jours pour ment : « Ba… allons », cequi Â h |Zépreuves qui, en deux mi­temps, mettre sur pied une équipe digne est assez indiqué dans cette am­ contre uC e=ont oppcsé les équipes de suppor­ du renom de Reims, voici les biance de fcotball !
les progrés
des amateurs

Neuvième du classement du
championnat de France amateurà J'isue de la quatrième jour­
néé de compétition, nos Stadistes
ss retreuvent en cinquième posi­
tion après le septième match. lis
ont porté leur actif de deux à
sept points durant cette période
d’un mois, en totalisant cinq sur
six possibles au Cours de trois
matches qui les virent Opérer
deux fois sur terrains adverses (à
Beauvais et à Fontainebleau)
Ainsi se trouvent confirmées nos

prévisions annonçant |e redresse­
ment de notre équipe amateur,
Lu réapparition dans la pre­

mière partie du tableau est dueà deux raisons. Tout d’abord,
notre système défensif quelque
peu boiteux en début de saison,a retrouvé sa stabilité, Pour une
part, ceile­ci est due à la venue
En forme de certains joueurs et,
d'autre part, à l’incorporation des
jeunes Dubaële dans la ligne in­
termédiaire et Fouet au pos.
d’arrière gauche.
La sécurité étant acquise dans
ce domaine (malgré son mauvais
départ l'équipe n’a concédé quePar
Louis TANGUY

9 buts en 7 matches e, un seul au
cours des trois dernières ren­
contres) on en Arrive à la se­
conde raison du rétablissement,
l'amélioration de la division of­fensive,
lci la présence de Baratto etde

Maouche aux postes d'’intérieurs.
cncâdrant un Raymong  Prodo­
Cimi en nets progrès, est la cause
d'un rendement amélioré : l’at­
taque est devenue la 3° du cham­
pionnat sous J'angie de l'effica­cité,
Dans sa nouvelle formation,

l'équipe à vraiment belle ailure…
une allure qui n’est pas défini­
tive, si l’on veut considérer qu’un
sroche avenir promet l'incorpcra­
tion de l'excellent ailler Jacques
Martia; et que, au début de l'an­
née, l'infatigable Mauget réappa­
raîitra dans les rangs stadistes.
Autant de raisons d'espérer, au­

tant de raisons d'entreprendre, depersévérer,re ES
LES MATCHES de la JOURNÉE
Reims , ——Guchal 2 V2
Stade Fr.. _ Racing .._
Maubeuge __ BeaUvais .
Armentières __ Sedan ....St­Maur Fontainebl.Bruay. __Lens
LE CLASSEMENTACTUEL

Pts Buts P, C5 Keuts +055 10 AS 28 42 Sedan es. 4 20 5
3,Bruay 8 it 84, Maubeuge 8 1 14
5.Reims 7 13 96 St­Maur 7 8,11
7. Sade Fr. .…. 6 5 ë8 Be­uvais 6 6 14
9, Armentière 5 10 16

198, Auchel . 5 5 12
11. Fontainebleau 4 19 20
12. Racing 4 8%

78,
RUE DE VESLE

REIMS



NANCY
àl’heurePiantoni

Suite de la première page
compte — chapeau par consé­
quent pour sa discipline —qu’il
n’a plus les qualités requises.
Alors Nancy c’est surtoutDeiz­

derière­Piantoni pour la grande
majorité du public auprès duquel
on à vanté depuis quelques années
la vitalité de ce tandem, ce quimet
un peu dans l’ombre, parfois anor­
malement, le reste de l’équipe.
Laissonis de côté Deladerière

pour ne demeurer qu’avec Pian­
toni queiques instants. Je sa:s bien
qu’il ne s’agit pas d’Une initiative
originale : le nom duNancéien
s'étale en gras dans tous les jour­
naux depuis ,undi dernier: France­
URSS a consacré Piantoni, I fautà la foule un « leader », hier
c’étaig Raymond Kopa, Piantoni
lui succède.
J'aimerais, à ce propos, inter­

venir dans le débat ouvert sur ce
thème : « Piantoni prend la re­
lève de Kopa ». Inévitablement
dans la comparaison la question
vient : « Leque] des deux est su­
périeur 2»
Je sais que d’aucuns l’ont résoiu
carrément, n’écoukant que leurs
sentiments. Pour ma part je
trouve d’abord la question inutile,
En admettant qu’on puisse ré­
pondre avec certitude cela ne nous
avancerait en rien, Kopa et Pian­
toni sont, à mon sens, deux va­
leurs incommensurables.Pourtant, physiquement, ils se
ressemblent : taille et poids pres­
qu’identiques, ‘poil brun, vivaci­
té d’action,
Leur jeu reste différent, Ray­

mond se laisse attirer par le
centre de l’action, son dribble plus
échevelé que celui du Nancéien est
un piège pour fixer l'attention des
adversaires et créer un espace
libre wtilisé alors par un parte­
naire. Raymond se déplace plus
que Piantoni de l’aile au centre.
puis à l’autre aile. Kopashoote
aussi moins souvent que Pianto­je ses deux picds 1emei
de ceux­ci n’a pas la puissance du
gauche qu’on remarque tant chez
le Nancéien, Souvenez­vous du se­
cond but réussi par Piantoni, ici
même, l’andernier,
Le petit Nancéien dribble sur un

rythme moins saccadé queRay­mord, Intérieur de préférence
Piantoni deviendra un demi pour
mieux y vor clair et mieux dé­
clencher son tir. Constructeurparfois, il dribble le plus frèe­
quemment pour se dégager le che­
min du but. Il prépare mo.nsque
Kopa, il fini, mieux, Sansdoute
parce qu’il débuia chez les proscomme exécuteur des initiatives
cotiques par Je merveilleux créa
teur qu’éta:t l’ArgentinAbalday.Je vois, en outre, une différence
supplémentaire entre les deuxpusgrands footballeurs français d'a
près guerre : Kopa se bat davan­
tage que Piantoni, Raymond va
au devant de l’adyersaire pour lui
prendre le ba’lon, Roger supporte
mal le marquage serré ci les con­
tacts trop répétés et rudes.
C:ci dis sans malve l'ance puis­

que Roger Piantoni est un demes
me ilsurs amis, Qui ne s2rait pis
ami avec lui après quelques ren­
contres ? C’est je crois le foot­
balleur dont le commerce est le
plus agréable parce que chez lui
tout est gent Ilesse, améi é ; par­
ce que son désir d’échanger 1brc­ment des idées est toujours vf ;
parce que son souci d'apprendre

i et s’il est plus complet dans le |­ f teur

1men du marc de café, les astres, les cartes…
Les concurrents — fort nombreux comme à l’ordi­ao 05 ?is . . . <$maire — n ont pas été aussi bien inspirés, encoreque

Un ‘Voyant’
parmi nos concurrents!…

«Allez Reims » s’est­il enrichi d’un voyant ?Er
tous cas, M. Edouard Collard ; ;
résolu un problème bien difficile en donnant avec exacti ­
tude le score de Toulouse­Reims (4­0). Nous luideman­
derons à l’occasion si sa clairvoyance est aidée par l’exa­

c1t se vanter d’avoir

plusieurs d’entre eux aient prévu­notre défaite.
Le prochain concours portera surReims­Marseille,

qui se jouera le dimanche suivant.> “ 3e air ane ee ser |_ Pour les aider dans l’établissement de leurpronos­
tic, rappelons­leur que Reims­Marseille de la saison pas­
sée a vu un match nul (1­1)

_Cette saison, à l’extérieur, Marseille a obtenuune
défaite, deux nuls, zérovictoire.
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Piantoni ! La virtuosité de l’un et
l’autre participent à la grandeur
du football français. « On ne rem­placera pas Kopa » dit toujoursPiantoni.
Ce brave Camille Cotiin a eu la

chance immense de les guider
tous les deux. Ce sera je crois son
plus bexwu souven'r à évoquer dans
quelques années. « J'ai guidé les
premiers pas de Kopa pro'ess'on­
nel. J’ai travaillé ensuite avec
Pian'oni lorsqu'il a connu lacon­
sécrat on internationale.
Deux charmants garçons, Deux

footballeurs d'exception, L’un et
l’au're m’ont apporté bien des sa­
t'sfactions. Elles étaient d’un ca­
ractère différent.Mais j'admirais
mond que Roger.
les aimais..…»
J'en suis revenu — décidémenton ne peut pas y éhapper —à

mon ex­Rémo:s Cotlin, A propos
d’un autre ancien stadiste et
qui sait ? — d’un futur joueur deReims.

autant Ray­A vrai d're je

Miche]LAURENTNE—satisfaire, notre clientèle
yMOUCrnesreims”

dans leChampionnatIls ont pris rang
”Modern­Electro "

1. Chamblanc L. … 2pts
— Collard E. 2pts— Chardonnier R. 2 pts
— Muls A. .. .…. .…. 2 pts5. Jacquesson J. .. 1pt.

Vitu Fernand .…. 1pt.
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« l’Union » ou à celle du « Rethélois », av, Jean­Jaurès, avant
DIM \NCHE 4 NOVEMBRE àmidi.
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Edouard COLLARU
à déjà gagné|
A chaqu> série de concours,

deux pronostiqueurs sont tirés au
cort parmi les vainqueurs etga­
gnent des prix qu’ils doivent re­
tirer dans la semaine suivant la
parution de ce journal, chezM.
MOUROT, 6, rue des Elus, sur
présentation de leur carte d’iden­tité.
Pour Toulouse­Reims, il n’y eut

qu’un gagnant, M, Edouard Col­
lard, qui a gagné deux flashesMartini.
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Les caméras de la télévision se
braqueraient plus souvent sur |es
grands matches de footbal; (notre °
photo du haut) si une franche es Lucien! explication avait lieu entre la
3 F et la T V, Nous avons ainsiété privés de France­Hongrie et

 France­URSS, ainsi que l'article
ÿ ci­dessous l'expose. Pi .4 Fontaine, que l’on voit en ac­ .… Ci éczil pour vous
tion sur le ciiché du bas (que
nous offre « J’Union ») aurait pu
paticiper à ce France­URSS qu’il a
au moins eu la chance de voirsur le banc du rempla­ E se renvoyant intermina­
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blemung la baïle de Ja res­
ponsabilité, la Télévision et

la Fédération de (co:ba!l ont sur­
tout réussi à priver des centaines de milliers de téléspectateurs de
France­U.R.S.S. après les avoir privés de France­Hlongrie !

Nous ne le leur pardonnerons jamais.
Cetie période de vie intense et colorée qui se proposait aux

sportifs français était une des plus brillantes que l’on ait con­
nues depuis longtemps, Mieux : par son retertissement inusité,
par sa lumière, elle faisait éclater ies limites habituelles de
ces divertissements el devenait, sur le plan national, un Evé­
nement, qui méritait « la Une » dans la grande presse tout
comme les dis­ussions à ia Chambre ou le Salon de l’Automo­bile.

C’était ainsi un programme de choix avez sa valeur specta­
culaire €t sa portée de propagande. Ce qui n'avait pas échappé
à la Télévision nationale, aiguillonnée par sucroit par l’opinionpublique.

Le jeu en valait les trente­six chandelles et nous pensons
qu’il en valait même bienplus.

En différé, pour ne pas contrarier le sport amateur qui eût
terriblement souffert de semblable concurrence, on eût contenté
nombre de sportifs, de futurs sportifs et vous ceux qui, gagnés
par cette propagande, sont des spectateurs en puissance.

On a mécontenté les uns, oublié les autres et ignoré lesderniers.
Le plus révoltant cest, à notre sens, la façon cavalière d’es­

camoter l’affaire : une décision devait être prise… deux jours
après le match. Cela évoque assez bien le célèbre « S’il pleut
l’après­midi, le concert aura lieu le matin. »

C’est là aussi une sinistre farce,
II nous déplait d’en avoir été lesdindons.
N accord vient finalement d’être pris, Il ne nous rendræ
pas pour autant ni France­Hongrie ni France­U.R.S.S.
dont le calendrier était fixé depuis de longues semaînes et

que personne ne pouvait ignorer, même à la Télévision,
On sait que les rapports entr. la T.V, et la F.F.F. ne sont

pas empreints de la plus grande cordialité. Dans ce conflit la­
tent et perpétuel, chacun fait état de raisons apparemment
excellentes, avancées avec la plus dérOuiante mauvaise foi, igno­
rant l’argumentation de l’autre et provoquant par cent contre­
manœuvres une cascade de heurts dont les téléspectateurs font
les frais à longueur de semaine,

La question n’est pas facile à résoudre, nous l’admettons
volontiers, mais nous avons le droit d'exiger que l’affaire soit
examinée et que l’on trouve une solution qui donne satisfaction
à chacun,

La Fédération, qui devrait ne penser qu’à ses clubs et auFootball.
La Télévision, qui devrait suivre le goût des téléspectateurs

etpayer.
Enfin, les téléspectateurs qui, même mon initiés, étaient

friands de France­U.R.S.S., reportage d'actualité et de propa­
gande sportive qui, en différé, eût trouvé devant l’écran une
assistance autrement importante que « Musique pour tous »,par
exemple, qui, comme chacun sait, n’est en définitive que pourquelques­uns,

Lucien PERPERF.
Depuis que cet article a été écrit est arrivée la mouvelle que qua­

rante minutes de France­Belgique seraient télévisées en différé.
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